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Vers un 
"Russian way of life" 

C'est une Russie bien changee qui aborde ce xx1e siecle. Les citadins ont pris le pas 

sur les ruraux, et Ia societe postindustrielle a mis au rancart Ia civilisation agraire. 

Les valeurs liberales se sont imposees, contribuant a forger un citoyen moderne ... 

E n !'an 2000, les quadragenaires russes seront 
encore majoritairerncnt d'origine rurale. Lcs gens 

de trcnte ans seront a 63% des urbains et ccux de vingt 
ans, a 70 %. Dix ans plus tard, en 20 I 0, ces 63% de cita­
dins de souche auront naturellement rejoint Ia catego­
ric des quadragenaires ; quant aux 70 % d'urbains de 
vingt ans, ils en auront alors trente. Mais Ia population 
urbaine agee de vingt ans ne depassera guere les 70 %. 
En d'autres termes, le processus de remplacemcnt des 
ruraux par les citadins cessera. Si, au debut du 
xxe siecle, Ia population etait presque exclusivement 
rurale, en revanche, celle de ce debut de xx1e siecle sera 
urbaine dans sa quasi-totalite. En consequence, et 
pour Ia premiere fois dans l'histoire du pays, ce sont les 
Russes d'origine citadine, devenus majoritaires, qui 
determineront le mode de vie des decennies 2000 et 
2010. C'est Ia un tournant capital. 
Le passage- rapide, bien qu'ayant dure un siecle- de 
Ia societe russe agraire et rurale a une societe indus­
triellc et postindustrielle urbaine est desormais chose 
faite. La categoric intermediaire des "mi-ruraux, 
mi-urbains", dont les gouts et les valeurs inf1uencent 
encore largement notre style de vie, a quitte le devant 
de Ia scene. Demain, c'est une generation d'origine 
urbaine qui prendra Ia releve. 

Apprendre l'efficacite 

Les changements essentiels se produiront surtout 
dans Ia vie "active". Les relations economiques "natu­
relles" qui prevalaient dans les campagnes a l'epoque 
prerevolutionnaire- en grande partie perpetuees par 
Ia logique de fonctionnement de !'economic centrali­
see planifiee, "socialiste" - ont fait long feu et ont ete 
remplacees par des relations propres a !'economic de 
marche. Le marche n'est pas seulement un meca­
nisme economique, c'est aussi un fait de societe. II 
suppose Ia concurrence et impose un confrole severe 
et permanent de l'activite de chacun, ainsi que sa res­
ponsabilite devant l'echec. Dans les conditions du 
marche, Ia vie active exige un maximum d'application 
et d'organisation, qualites dont on pouvait parfaite­
ment se passer en Russie jusqu'a present. Les vieilles 
generations, elevees dans !'esprit du paternalisme 
"socialiste"- c'est-a-dire sans controle quanta leur 

efficacite- et dans Ia croyance utopique en l'arrivee 
imminente d'un bicn -etrc general, ont, elles, peu de 
chances de changer. En revanche, les jeunes qui 
entrent aujourd'hui dans Ia vie active sont prepares a 
affrontcr les dures realites du marche eta surmonter 
Ics difficultes economiques. C'est pourquoi, Ia vie 
active aura un caractere incomparablement plus pra­
tique et rationnel ; elle sera pl_us dure que celle a 
laquelle nous etions habitues ... Schtoltz aura fini par 
vaincre Oblomov*. Mais avant de pouvoir dire defini­
tivement adieu au manque d'initiative, de responsabi­
lite et d'organisation, eta une ethique du travail 
encore trap souvent douteuse, il faudra vraisembla­
blement plus d'une decennie. 

Devenir un citoyen 

Le train de !'economic demarche s'accelerera de 
toute fayon, et les gens se retrouveront enfin integres 
au circuit economique: non seulement en tant que 
rouages de Ia machine de production, mais aussi en 
tant que consommateurs, dont Ia pauvrete fera obs­
tacle au developpement economique dans son 
ensemble. Les disparites sociales s'accentueront, 
mais toutes les couches de Ia societe commenceront 
a sortir de Ia misere, Ia consommation et les secteurs 
d'activites qui en dependent ayant un poids plus 
importailf"qu'aujourd'hui dans l'economie et le 
mode de vie. 
Les changements seront encore plus significatifs dans 
Ia vie "civique". La rupture avec le totalitarisme, le 
developpement des institutions de Ia societe civile ne 
sont pas taches faciles pour Ia Russie. Le debut des 
annees 90, en ce sens, a ete douloureux, et Ia fin de Ia 
decennie ne devrait pas apporter de soulagement. 
Qu'il s'agisse du multipartisme, des libertes civiques, 
du respect de Ia propriete ou du droit, aucun de ces 
elements n'est- helas!- encore ancre dans notre vie. 
Mais les chases evoluent. La peur, profondement 
enracinee, du Sovietique vis-a-vis de l'autorite fait 
place peu a peu au respect de soi qui anime le citoyen 
russe. Si le processus de renouvellement de Ia vie poli­
tique n'est pas interrompu, !'on verra s'imposer, au 
cours de Ia prochaine decennie, les valeurs liberales et 
le respect des droits de l'individu. On verra egalement 



• Schtoltz, personnage 
d'Oblomov, le c~l~bre 
roman de Gontcharov. 
Rgure caricaturale 
de I' Allemand travailleur, 
organis~ et ambitieux, 
s'opposant ~ celle 
du Russe apathique, 
reveur. livr~ ~ son destin. 
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se ctevelopper la democratie parlementaire et croitre 
_lir cnnfiance des citoyens en leurs institutions poli­

tiques. L'individu, mieux protege par le droit, respi­
rera plus librement. Cependant, les problemes 
demeureront, certains constituant 
rrieme des traits dominants du 
mode de vie russe. 
A commencer par l'extremisme 
politique, heritage funeste du 
Catechisme revolutionnaire de Net­
chaiev : au nom "de la liberation 
totale et du bonheur du peuple", le 
Catechisme exhorte a "encourager, 
par tous les moyens et de toutes ses 
forces, le developpement... de to us les M o d e 
maux et souffrances susceptibles de 
faire perdre patience au peuple et de pousser'au soule­
vement general". Or maux et souffrances ne seront pas 
en reste au cours de la prochaine decennie, et l'extre­
misme politique trouvera lade quoi s'alimenter. 

' 

L'a utre pr0bl eme essentiel 
sera Ia persistance de Ia cor­
ruption politique et econo­
mique, et celle de Ia crimina­
lite organisee. La Russie puis 
!'Union sovietique, avec son 
regime de monopole poli­
tique, n'ont pas su opposer 
a ces maux un antidote effi­
cace, comme a su le fair e 
l'ethique protestante. 
L'usage de Ia force contre le 
mal, seul re med e envisa­
geable pour notre societe, ne 
peut avoir qu 'un effet limite. 
Pourquoi done ne pourrions­
nous pas croire en un chan­
gement du sys teme de 
valeurs, au developpement 
du sp iritu el, en !'i nflu ence 
fort ifiant e de la re ligion sur 
les mceurs ? Nous y crayons, 
justement , mais c'es t la un e 
affa ire deli ca te. Ainsi, dans 
notre pays, les Egli ses de 
toutes confessions sauron t­
elles sortir de leur longue 
torpeur - et occuper la place 
qui leur revient au sein des 
institutions en voie de reno­
vation de Ia societe civile -
ou bien prefereront -ell es 
s'allier aux forces hostiles a 
tout renouvellement? 
Il va de soi que ces change­
ments affecteront aussi Ia vie 
"privee", mais de fa~on 

moins radicale. QueUe qu'ait 
ete !'omnipresence du recent 
totalitarisme, il a exerce un 
contr6le moins rigoureux sur 
Ia vie privee qu'il ne !'a fait 
sur Ia vie active ou civique. 
La sphere du prive a conti-

nue, tant bien que mal, a evoluer - lentement mais 
surement. C'est pourquoi, aujourd'hui, les relations 
in times, Ia vie familiale et domestique, Ia naissance et 
!'education des enfants, bref, tout ce que recouvre a 

peu pres Ia notion de vie privee 
- est deja fortement modernise. La 
prochaine decennie n'y apportera 
aucun changement decisif, mais 
verra plut6t s'affirmer certaines 
tendances deja manifestes. La 
liberte de choix individuel est deja 
assez largement reconnue en Rus­
sie, bien que, de temps a autre, se . 
fassent entendre des adeptes de '!. 

d e v i e !'interdiction de l'avortement ou ; 
du divorce, de~artisans de l'inge- ~ 

renee de !"'opinion publique" tlans les conflits fami - r 

liaux. Leur tache risque d'etre beaucoup plus ardue '· 
en ce debut de xx1e siecle . Le choix individuel 
apparalt comme une valeur naturelle dans une , 



societe a dominante urbaine. Qu'il s'agisse d·J choix 
individuel ou de Ia realisation personnelle, ces ten­
dances iront en se renfon;ant et les individus auront 
de plus en plus de mal a accepter Ia moindre entrave 
a leur libre arbitre. 
Au tournant du prochain siecle, Ia Russie aura toutes 
les chances de vivre, a l'instar des pays occidentaux, 
ce que certains auteurs (0. Van de Kaa, R. Lesthaeghe) 
appellent Ia "seconde transition demographique". La 
responsabilisation de l'individu- vis-a-vis de lui ­
meme comme vis-a-vis d'autrui , y compris ses 
proches - evoluera. Ce changement sera particuliere­
ment sensible pour les femmes, qui, pas a pas, gagne­
ront leur place dans un monde debarrasse de Ia tradi­
tionnelle opposition homme/fem me. Les va leurs 
familiales perdureront, mais le bonheur familial ne 
sera pas plus accessible pour autant. L'institution du 
mariage se fragilisera, et les naissances hors mariage 
se multiplieront. La natalite globale sera sans doute 
tre3 basse. Quant a Ia sante, elle s'ameliorera vraiscm­
blab lement , fai sant augmenter !'esperance de vie (si 
J'on exclut toutefois les gue rres et les ca tastrophes 
ecologiques). 

Une affligeante culture de masse 

Tous ces changements influeront inevitablement sur 
l'activite "artistique". L'avenement d'une vie materielle 
plus riche, plus florissante, plus brillante et plus dyna­
mique contribuera a modifier les valeurs esthetiques. 
Une classe aisee fera son apparition. Soucieuse de faire 
prosperer ses biens, elle affichera aussi un gout douteux, 
propre aux nouveaux riches, et une attirance marquee 
pour le cher, le clinquant et le pretentieux, autant de 
valeurs qu'elle imposera a Ia societe. Les "victimes" 
atteintes du virus de Ia consommation et de Ia "belle vie" 
seront toujours plus nombreuses, donnant naissance a 
une nouvelle "culture de masse", certes plus libre mais 
completement superficielle. 
Parallelement s'engagera une reflexion sur les 
grandes questions artistiques du temps. Ce travail 
indispensable tentera de sortir de !'impasse esthe­
tique notre urbanisme monstrueux, hybride de Ia 
ville et de Ia campagne. Une tache qui n'est certaine­
ment pas du ressort de Ia culture de masse. Le nouvel 
urbanisme, comme cela a souvent ete le cas, ouvrira 
Ia voie a toutes les recherches esthetiques, opposant 
sa force a Ia stylisation eta l' eclectisme des partisans 
de Ia "belle vie". II s'agira alors de definir une image 
artistique du monde, mieux adaptee a !'esprit du 
citoyen russe du XXIe siecle, a un nouvel individu, plus 
autonome et plus actif que I' Homo sovieticus du 
siecle passe. 
Qu'on le veuille ou non, Ia vie moderne nous eloigne 
de Ia nature et nous contraint a vivre dans un envi­
ronnement certes plus confortable, mais plus artifi­
ciel. Celui-ci obeit aux lois universelles de Ia tech­
nique et tend a une standardisation extreme, en 
contradiction avec les aspirations de l'individu. Faire 
~a synthese des principes contradictoires de Ia 
nature" et de Ia "culture", de Ia technique sans 

Visage et de Ia tradition esthetique millenaire, telle 
est Ia tache qui nous incombe pour elaborer le style 
artistique du siecle a venir. • 


